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En 2014, les associations du réseau se sont largement mobilisées 

autour du Plan de Développement Rural Régional et notamment de 

la déinition des cahiers des charges des Mesures Agro-Environne-
mentales et Climatiques en Région Poitou-Charentes. 

Ces MAEC sont un véritable outil pour impulser des changements de 

pratiques sur les exploitations ain de préserver l’eau et le bocage de 
notre terrtioire. Si elles sont un levier, pour autant, les orientations de 

la nouvelle PAC ne sufisent pas à enrayer les crises dans le monde 
agricole mais continuent au contraire à accentuer les inégalités. Le 
nombre d’agriculteurs ne cesse de diminuer et l’aggrandissement des 
structures agricoles constituent dès aujourd’hui un véritable pro-

blème pour leur transmission aux nouvelles générations. 

Dans ce contexte dificile, le réseau InPACT est plus sollicité que 
jamais pour proposer des alternatives au modèle dominant. En  

fédérant les structures au service d’un projet agricole et rural en  
accord avec les citoyens et leur territoire, il permet de faire émerger 
des outils de résilience indispensables.

Vous trouverez dans ce rapport une multitude d’initiatives concrètes 
mises en place au sein du réseau en 2014 qui s’articulent autour de 
grands objectifs : 
•  Favoriser l’emploi rural et faire de l’espace rural une véritable terre 

d’accueil, en imaginant des dispositifs qui facilitent l’accès et le 
développement des métiers ruraux (formation de l’idée au projet, 
mise en place d’espace test, acquisition de foncier...). 

•  Réconcilier agriculture et environnement, en innovant toujours 

vers des pratiques agricoles durables et biologiques (formation aux 

techniques, recherche sur les semences population, pôle conversion 

bio....)
•  Retisser des liens économiques à l’échelle des territoires (relocali-

sation des systèmes alimentaires...)
•  Renouer les liens entre agriculteurs et citoyens ain de sensibiliser 

les habitants aux rôles des agriculteurs dans la gestion et l’aména-

gement du territoire.

Notre travail de terrain essaime et notre reconnaissance à l’échelle 
régionale avance chaque année un peu plus... 2015 est une année  

de changement pour notre territoire. Nous nous rapprochons déjà 
de nos partenaires des régions Aquitaine et Limousin mais aussi  
d’associations d’environnementalistes et de consommateurs. Dans 
un contexte politique incertain, avec un redécoupage qui suit une  

logique de métropolisation des territoires, nous allons devoir 

prendre de la hauteur et nouer de nouveaux partenariats pour faire 

vivre notre travail d’éducation populaire en milieu rural. Pour que le  
réseau d’Initiatives pour une Agriculture Citoyenne et Territoriale 
trouve toujours de nouvelles pistes et construise la ruralité de  

demain avec optimisme. 
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FAVORISER L’EMPLOI ET FAIRE  
DE L’ESPACE RURAL UNE  
VÉRITABLE TERRE D’ACCUEIL
IMAGINER DES DISPOSITIFS QUI FACILITENT L’ACCÈS 
ET LE DÉVELOPPEMENT DES MÉTIERS RURAUX POUR 
DES CAMPAGNES DYNAMIQUES.

Construites à partir des besoins de proximité et avec le  
tissu social local, les petites et moyennes entreprises rurales 
et agri-rurales contribuent à un développement équilibré et 
durable des territoires ruraux. 
Elles apportent un dynamisme économique mais répondent 
aussi aux exigences d’une cohésion sociale et peuvent valoriser 
les ressources propres à chaque territoire. 
Un nombre croissant de porteurs de projets agricoles ou 
agri-ruraux sollicitent les associations du réseau InPACT pour 
les aider dans leurs démarches. 
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1500 
PARTICIPANTS

90 
PORTEURS DE PROJETS

18 
STRUCTURES 
au sein du pôle conseil

Contact : InPACT Poitou-Charentes,  
Emilie MORIN, emilie.morin@inpactpc.org, 
05. 49.29.26.43

La journée Terre d’Accueil, du 20 septembre 2014, avait pour thème la  
création d’activité en milieu rural et l’installation agricole. Elle se voulait 
être un lieu d’accueil, de rencontres et d’échanges : un pari réussi ! 

Les premiers mots qui viennent aux 
nombreux participants interrogés sur 
leur ressentis à cette journée, qu’ils 
soient visiteurs, exposants ou béné-
voles ont été : rencontres, échanges et 
convivialité. Une réussite pour le réseau 
InPACT, qui se positionne comme un  
réseau à l’écoute des besoins des  
porteurs de projet mais aussi des élus 
et de tous les acteurs du monde rural. 
L’objectif de cette journée était donc 
avant tout de montrer que les échanges 
et la connaissance des acteurs et des 
territoires par l’échange est une des 
clés principales pour impulser des 
initiatives durables et solidaires mais  
aussi pour créer des activités écono-
miques viables.

Cet événement a été un lieu d’échanges 
et de mise en relation des créateurs 
d’activité et futurs créateurs d’activité 
en milieu rural par le biais de 3 ateliers 
thématiques. 

Ils ont rassemblés environ 90 partici-
pants sur la question du foncier, de la 
pluri-activité et de l’entreprenariat en 
collectif.

De 10h à 17h, le pôle conseil destiné 
aux porteurs de projets était composé 
de 18 structures d’accompagnement 
(associations du réseau InPACT, point 
Info Installation, SAFER…)
Localisée au centre du pôle conseil, 
une cartographie avait pour objectif 
de mettre en relation, porteurs de pro-
jet et accueillants (personnes prêtes à  
accueillir un porteur de projet pour  
des conseils, un stage, un tutorat, un 
parrainage...). Elle a été un lieu central 
tout au long de la journée : 33 por-
teurs de projets se sont inscrits et 110  
accueillants sur l’ensemble du territoire 
sont référencés à ce jour. 

 TERRE D’ACCUEIL 

UNE JOURNÉE 
D’ÉCHANGES ET  
D’INFORMATION  
POUR LES NOUVEAUX  
ET FUTURS  
CRÉATEURS D’ACTIVITÉ  
AGRICOLE OU RURALE
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Contact : AFIPAR, Céline DALLET,  
celine-aipar@orange.fr,  

05.49.29.15.96

INSTALLATION AGRICOLE

Des conseillers projets dans 
chaque département

L’ARDEAR dispose d’un conseiller projet 
dans chaque département. Ils accom-
pagnent les porteurs de projet dans 
toutes les dimensions du projet (ad-
ministratif, humain, inancier…) et les 
mettent en relation avec les personnes 
ressources. Pour les porteurs de projet 
souhaitant un accompagnement dans 
le cadre d’un projet en agriculture bio-
logique, les Groupements d’Agriculture 
Bio disposent d’un conseiller projet par 
département.

La formation de l’idée au projet a pour objectif de permettre aux parti-
cipants de clariier et de construire leur projet professionnel de création 
d’activité, en favorisant les échanges entre créateurs d’activité.  

Elle a lieu plusieurs fois par an sur 
des territoires différents en Région 
Poitou-Charentes en fonction de  
demandes ou des porteurs de projet 
potentiel présents sur une zone géo-
graphique.

Les objectifs de la formation pour les 
porteurs de projets : 
•  Orienter son projet au plus proche de 

ses envies.

•  Mieux connaître et comprendre son 
territoire.

•  Mieux repérer les acteurs du territoire 
ain de construire les partenariats  
nécessaires au projet.

•  Outiller son projet de formes juridiques, 
statutaires et inancières.

•  Acquérir les connaissances nécessaires 
au montage de projets.

•  Rencontrer d’autres porteurs de pro-
jet, partager ses souhaits, ses idées, 
confronter son projet avec d’autres 
personnes.

En complément de cette formation, 
l’AFIPAR propose un accompagnement 
individuel pour tous les porteurs de 
projet le souhaitant.

DE L’IDÉE AU PROJET

CLARIFIER SON IDÉE  
POUR CONSTRUIRE UN PROJET COHÉRENT 25

STAGIAIRES FORMÉS

113
PARTICIPANTS

aux rendez-vous  
des porteurs de projets
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ANNONCE

INSTALLATION-TRANSMISSION 
un outil de mise en relation

L’ARDEAR assure le suivi et la coordina-
tion des annonces Installation/Trans-
mission hébergées sur le site Internet 
d’InPACT. Cet outil permet de déposer 
des annonces de recherche ou d’ofre 
de foncier ou d’agriculteurs souhai-
tant transmettre tout ou partie de 
leur exploitation. Il est également uti-
lisé pour des annonces de recherche 
d’emploi de la part de personnes 
cherchant à renforcer leur expérience 
avant leur installation. Une centaine 
d’utilisateurs uniques consultent ces 
annonces chaque mois.

Contact : Terre de Liens Poitou-Charentes,  
Pierre-Marie MOREAU,  

pm.moreau@terredeliens.org, 05.45.67.79.46

Contact : ARDEAR,  

Johanna GRAUGNARD, 

ardear17@orange.fr, 
05.46.91.41.56

Une des missions de Terre de Liens Poitou-Charentes est d’accueillir et 
d’orienter les porteurs de projet sur la question foncière.

En 2014, les sollicitations de porteurs 
de projet ont été sensiblement supé-
rieures à la moyenne des années pré-
cédentes. Parmi ces demandes, près 
de la moitié concernaient des projets 
d’achats collectifs de foncier. Une 
bonne partie de ces projets ont encore 
besoin de mûrir avant d’aboutir mais 
plusieurs projets accompagnés ont été 
réalisés. L’accompagnement de Terre 
de Liens peut se faire sous différentes 
formes : appui techniques à la créa-
tion de Société Civile Immobilière, de 
Groupement Foncier Agricole ou d’ac-
quisition par les outils inanciers de 
Terre de Liens. 

Témoignage
Guillaume DELPORTE, paysan boulanger

Installé depuis début 2015 à Chiché (79), il a eu connaissance des terres et de la  
maison qu’il a acheté via les annonces Installation du site InPACT.

"
 Ce que j’ai ressenti en arrivant en Poitou-Charentes, c’est une 

volonté d’accueillir. Faire connaissance avec  des personnes du réseau 

InPACT m’a permis de me constituer un réseau, ça m’a ouvert des 

portes ! "

AUTOUR DE LA QUESTION FONCIÈRE

INFORMATION ET CONSEILS  
DES PORTEURS DE PROJET63 

CONTACTS  
de porteurs de projets

29 
ACCOMPAGNEMENTS
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Contact : ARDEAR,  

Claire MOTTET,  
ardear79@orange.fr,  

05.49.27.38.33

Claire et Mathieu sont aujourd’hui 
de futurs paysans tranquillisés. Ils 
sont les premiers signataires en 
France d’un CAPE (Contrat d’Aide 
au Projet d’Entreprise) agricole : 
une convention signée directement 
entre l’agriculteur en place et le 
porteur de projet qui souhaite tester 
son activité agricole. 

Claire et Matthieu, vous avez signé un 
contrat CAPE avec Etienne en octobre 
2014, en quoi cela consiste ?

Le contrat d’appui au projet d’entreprise 
est un contrat qui lie une personne sou-
haitant créer ou reprendre une activité 
économique à une personne morale, 
qui peut être soit une association, une 
société, ou encore une exploitation agri-
cole individuelle : c’est le cas de la ferme 
d’Etienne. Ce contrat permet de tester 
une activité, c’est-à-dire de dévelop-
per une activité agricole en utilisant le  
numéro de SIRET de la personne  
morale : nous ne devons pas créer une 
structure juridique dans l’immédiat.

Comment avez-vous connu ce dispositif ?
Le contrat CAPE a été créé par une loi 
de 2003, et nous l’avons découvert car 
nous cherchions un statut qui pouvait 
nous convenir pour le développement 
de productions de viande de porc et de 
pâtes sur la ferme. Le CAPE est déjà uti-
lisé par les couveuses, dans le secteur 
d’activité de l’économie sociale et so-
lidaire. Certaines couveuses agricoles 
l’utilisent également, mais nous ne sa-
vions pas s’il était possible de l’utiliser 
sur une exploitation individuelle. Nous 
avons alors fait appel à l’ARDEAR pour 
nous accompagner dans la poursuite 
de la rélexion sur l’opportunité d’uti-
liser le CAPE.

Qu’est-ce que permet le CAPE par  
rapport à des dispositifs déjà existants ?
Le CAPE est particulièrement adapté 
aux créations d’activité progressives, 
car il est renouvelable dans la limite de 
3 années maximum, un pas de temps 
plus long que la formule du parrainage. 
Il est aussi possible de conserver ses 
droits Pôle emploi pendant le CAPE, 

ce qui peut permettre à des personnes 
de plus de 40 ans de se lancer dans la 
création d’activité agricole tout en étant 
rémunérées pendant cette période de 
transition, quand l’activité ne permet 
pas encore d’être rémunéré. De plus 
il est tout à fait compatible avec une  
installation aidée (DJA + prêts boniiés), 
comme c’est le cas pour Matthieu.

Le CAPE est encore peu connu : pensez- 
vous qu’il est adaptable à d’autres  
situations ?

En effet, la MSA nous a indiqué être l’un 
des premiers cas de contrat CAPE entre 
un exploitant et des personnes qui 
testent leur activité économique. Nous 
pensons que le CAPE est adaptable à 
de nombreuses situations, car ce n’est 
pas un cadre rigide. Il nous a permis 
une réelle appropriation de notre pro-
jet car ce n’est pas une formule type.

 ////////////////////////////////

CONTRAT CAPE

LE CONTRAT D’AIDE AU PROJET D’ENTREPRISE 
EN AGRICULTURE, UNE PREMIÈRE EN FRANCE
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LA COMPTABILITÉ

OUTIL D’AIDE À LA DÉCISION CHEZ LES AGRICULTEURS EN DIFFICULTÉ
Accéa+ est un cabinet d’expertise comptable qui propose des services 
dans un cadre associatif. Le + du logo est l’expression de la philosophie 
de l’association : former ses adhérents pour favoriser l’autonomie de 
leurs décisions.

C’est cette philosophie qui encourage Solidarité Paysans à travailler régulièrement en 
lien avec Accéa+. Son approche incite les agriculteurs en diiculté à saisir leur compta-
bilité et à faire le lien entre leur situation comptable et la réalité de leur exploitation. 
C’est aussi un moyen pour les personnes en diiculté de comprendre et expliquer leurs 
propres chifres ain de mieux anticiper et pouvoir gérer et modiier certaines pratiques 
en fonction des erreurs passées. 

 ////////////////////////////////

 ////////////////////////////////

Contact : Accéa+, contact@accea-plus.fr, 
05.49.94.49.00

Contact : Solidarité Paysans, Emilie STARCK, 
solidarite.paysan79-86@wanadoo.fr, 
05.49.29.37.15

218 
SUIVIS DE DOSSIERS

41 
REDRESSEMENTS JUDICIAIRES

Solidarité Paysans accompagne et  
suit chaque année un nombre  
important de paysans en dificulté 
notamment en élevage caprin. 

En 2014, plusieurs agriculteurs en pro-
duction caprine suivis par l’association 
se sont regroupés pour créer un groupe 
de travail. L’objectif : connaître pour  
chacune des fermes les coûts de produc-
tion ain de mieux connaître son poten-
tiel et ses coûts et ainsi mieux agir pour  
le développement de son activité. 

InPACT Poitou-Charentes et le CIVAM 
du Haut Bocage sont intervenus pour 

aider le groupe à analyser ses coûts 
et comprendre ses atouts et faiblesses 
après des visites individuelles sur  
les exploitations. Lors de la remise des  
résultats, chaque producteur a pu 
échanger avec les autres éleveurs  mais 
aussi avec une animatrice de l’institut 
de l’élevage, spécialisée dans le sys-
tème caprin.

Ce groupe avait également pour  
objectif de travail à travers les visites 
de ferme de favoriser les  échanges 
d’expériences entre éleveurs.

FORMATIONS ET GROUPES D’ÉCHANGES POUR 
ACCOMPAGNER LES MAINTIENS D’ACTIVITÉ

CHEVRIERS EN DIFFICULTÉ 
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Contact : Accueil Paysan, Alexandra SOM, 
poitou-charentes@accueil-paysan.com, 

05.49.29.83.99

Développer un projet d’accueil sur 
une ferme ou en milieu rural est 
une activité qui attire des porteurs 
de projet qu’elle devienne leur acti-
vité principale ou secondaire.  

Accueil Paysan Poitou-Charentes accom-
pagne ces porteurs de projet en les 
conseillant individuellement et collecti-
vement lors de 4 journées d’information 
et d’échanges d’expériences abordant 
plusieurs thématiques : approche glo-
bale du projet, communication… 
La labellisation des lieux d’accueil est 
réalisée selon des critères nationaux 
élaborés par la Fédération qui prend en 
compte sa Charte et la réglementation. 
Les adhérents bénéicient d’un soutien 
pour le montage de dossier, d’une com-
munication dans un catalogue national 
et sur le site internet. La reconnaissance 
d’Accueil Paysan par les ministères du 
tourisme et de l’agriculture permet aux 
adhérents d’obtenir des aides éven-
tuelles dans le cadre de leur projet.

ACCOMPAGNER  
LES ACTEURS RURAUX 

PROJET D’ACCUEIL

64
ADHÉRENTS

41
PRISES DE CONTACT

Témoignage
Témoignage Alexandra,  
animatrice à Accueil Paysan 

"
 Une personne = Un projet ! 

Chaque projet d’accueil est 

unique, avec sa spéciicité et 
son originalité. Accueil Pay-

san ne façonne pas les projets 

pour qu’ils soient identiques. 

C’est pour ça que l’échange 

d’expériences lors des forma-

tions est très important, c’est 

une véritable ressource. Nous 

accompagnons les personnes 

en leur proposant différents 

outils et nous les soutenons 

dans leurs démarches auprès 

des organismes."
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Contact : ARDEAR, Philippe PARADOT,  
ardearpc@wanadoo.fr, 05.49.51.03.13

AFIPAR, Céline DALLET,  
celine-aipar@orange.fr, 05.49.29.15.96

Après avoir accompagné pendant plus de trois années le projet « Malaguet », 
l’Ardear poursuit sa recherche et la mise en avant de dispositifs innovants à 
l’attention des candidats à l’installation et de ceux qui souhaitent céder leur 
ferme. 

Il s’agit en particulier de développer les 
espaces test agricoles grâce à des outils 
appropriés au niveau régional.

L’ARDEAR en concertation et en par-
tenariat avec l’Union régionale des 
Scop et l’Aipar se sont engagés dans 
une étude pour concrétiser la création 
d’une couveuse d’activité agricole sous 
forme de SCIC (Société Coopérative 
d’Intérêt Collectif).

L’ARDEAR et l’AFIPAR ont apporté leur 
expertise pour aider à la création de l’as-
sociation « Les Champs du partage » qui 
suivra la mise en place d’espaces test en 
Poitou-Charentes. L’ARDEAR poursuit 
également l’envoi d’informations sur ce 
dispositif aux futurs paysans ainsi qu’à 
des collectivités locales qui souhaitent 
mettre en place un espace test sur leur 
territoire. 

POUR S’INSTALLER PAYSAN : ESPACE  
TEST ET COUVEUSE D’ACTIVITÉ 

DES NOUVEAUX OUTILS  

TEST

Qu’est-ce qu’un espace test ? 

Un espace test consiste à dévelop-
per une activité agricole de manière  
responsable et autonome, en gran-
deur réelle, sur une durée limitée,  
et dans un cadre qui réduit la prise 
de risque. Il permet d’évaluer le  
projet et la capacité de la personne à 
le mener, dans le but de décider de la  
poursuite, de l’ajustement ou de 
l’abandon du projet.

Le test d’activité agricole facilite  
l’installation progressive de nouveaux 
agriculteurs, qui participent au renou-
vellement d’une profession qui a perdu 
200 000 actifs entre 2000 et 2010.
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Contact : Terre de Liens Poitou-Charentes,  
Pierre-Marie MOREAU,  

pm.moreau@terredeliens.org, 05.45.67.79.46

Benoit s’est installé sur la ferme du Punault à Nueil-les-Aubiers (79) en  
reprenant l’activité d’élevage bovin allaitant de Gérard et Jacqueline dans 
le Bocage Bressuirais. Ces derniers avaient fait le choix quelques années 
auparavant d’acheter la ferme qu’ils louaient, ain de la transmettre dans 
son ensemble à un jeune agriculteur. Benoit rachète alors les bâtiments et 
loue les 70 ha de terre.  

En 2009, Benoit développe son activité 
et convertit la ferme en agriculture bio-
logique. Il élève actuellement 50 vaches 
charolaises allaitantes et commercialise 
près de 40% de sa production en vente 
directe (AMAP, groupe de consomma-
teurs, marchés...). Il s’investit également 
dans les réseaux agricoles (biodynamie, 
Civam). 
Après 5 ans d’activité, la vente des terres 
est envisagée. Benoit ne souhaite pas 
en faire une acquisition individuelle. 
Intéressé pour associer des citoyens 
à son projet et soucieux de maintenir 
une ferme bio sur le long terme, il se 
tourne vers Terre de Liens pour étudier 
une acquisition collective de foncier. 

Au cours du 1er semestre 2014, des  
bénévoles se rapprochent de Benoît 
et Terre de Liens pour soutenir ce pro-
jet d’acquisition collective. Un groupe 
local se constitue pour mobiliser des 
souscripteurs sur le territoire. La col-
lecte est lancée en octobre 2014 et au 
31 décembre de cette même année, le 
projet a déjà mobilisé plus de 70 000 € 
grâce à une cinquantaine d’épargnants. 
Terre de Liens et le groupe local sou-
haitent voir aboutir le projet au cours 
de l’année 2015. De nouvelles actions 
seront donc menées pour poursuivre 
la collecte et mobiliser de nouveaux 
souscripteurs.

NOUVELLE ACQUISITION FONCIÈRE  
PAR TERRE DE LIENS 

LA FERME DU PUNAULT 

78 
SOUSCRIPTEURS

185 606€  
COLLECTÉS
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RÉCONCILIER  
AGRICULTURE  
ET ENVIRONNEMENT
INNOVER TOUJOURS VERS DES PRATIQUES  
AGRICOLES DURABLES ET BIOLOGIQUES 

Produire autrement est aujourd’hui une nécessité écono-
mique et écologique. Pour comprendre et s’approprier les 
principes de l’agroécologie, au sein des associations du  
réseau InPACT, les agriculteurs partagent leurs expériences 
et leurs pratiques. Ils se forment et innovent en participant 
à des programmes de recherche-action dans une logique de 
progrès continue. 
Les associations du réseau InPACT accompagnent individuelle-
ment et collectivement ces dynamiques de formation, recherche 
et innovation.
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Contact : InPACT Poitou-Charentes,  
Philippe DESMAISON,  

philippe.desmaison@inpactpc.org,  
05.49.29.26.43

Le galvaudage des principes de 
l’agro-écologie par effet de recy-
clage des pré-carrés des organismes 
agricoles en charge de sa diffusion 
étant une réalité : agriculture rai-
sonnée, agriculture de précision, 
agriculture de conservation, métha-
nisation, etc. ; il a semblé important 
au réseau InPACT de faire entendre 
sa perception de l’agro-écologie.

Une journée de rélexion a été ainsi 
organisée le 16 octobre 2014 en par-
tenariat avec l’équipage pédagogique 
du lycée agricole de Melle. Se sont  
mêlés prise de recul sur les principes 

de l’agro-écologie et leurs applica-
tions sur les systèmes de culture et 
d’élevage, avec l’intervention d’Antoine 
GARDARIN et Muriel TICHIT de l’INRA, 
et témoignages concrets de pratiques. 
Via différents ateliers disséminés sur 
la ferme de l’établissement, ayant pour 
thème l’arbre et la haie, le maintien de 
la fertilité et la protection des cultures 
en agriculture biologique, le pâturage 
tournant, la gestion du pâturage, les 
paysans et animateurs du réseau CIVAM 
et Bio et Prom’Haies ont fait partager 
à près de 130 participants leurs expé-
riences, leurs avancées, les problèmes 
rencontrées pour « ampliier les proces-
sus naturels » et « concevoir des sys-
tèmes productifs peu artiicialisés, res-
pectueux de l’environnement, et moins 
dépendants des intrants ». 
Un recueil d’expériences a été édité 
pour rendre compte de ce fourmille-
ment de pratiques et faire des émules.

Pour y accéder : http://www.inpactpc.org/
du-grain-a-moudre/146-agroecologie.html

EN ROUTE  
VERS L’AGROÉCOLOGIE

 UNE JOURNÉE DE RÉFLEXION  

130
PARTICIPANTS

PRODUIRE AUTREMENT
Comprendre, voir et échanger

Lycée Agricole Jacques Bujault
MELLE (79)

JEUDI 16 OCT. 2014

Contact et inscription repas : InPACT 06.43.51.96.02 - www.inpactpc.org

ACCÈS GRATUIT • 9H30-17H
(Repas 15E/pers. sur inscription)
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Contact : Vienne AGROBIO, Claire VANHEE,  
claire.vanhee-vab@orange.fr, 05.49.44.75.53

CIVAM de Châtellerault, Laure COURGEAU,  
civam86.laure@gmail.com, 05.49.00.76.11 

19 partenaires, dont Vienne Agrobio 
et le CIVAM de Châtellerault, sont 
impliqués dans le contrat le contrat 
territorial qui couvre le bassin ver-
sant de la Vienne. Son objectif :  
reconquérir la qualité des eaux, par 
l’évolution des pratiques agricoles 
mais aussi celles des particuliers et 
des collectivités.

Un grand volet du contrat est dédié à 
la protection des milieux naturels. Le 
contrat durera entre 2014 et 2018. Le 
bassin versant de la Vienne est très 
vaste puisqu’il concerne 92 communes. 
6 zones prioritaires pour les actions 
agricoles ont été déinies. Vienne 
Agrobio s’implique fortement dans ce 
contrat et propose des actions dans 
le volet agricole pour y développer 
l’agriculture biologique, l’impact po-
sitif de ce mode de production sur la 
ressource n’étant plus à démontrer. Le 
CIVAM quant à lui, s’est engagé à assu-
rer des accompagnements individuels 
d’exploitations (diagnostics, suivis  
individuels) ainsi qu’à proposer des  
formations et des démonstrations qui 
permettent de provoquer des évolu-
tions dans les pratiques de la part des 
agriculteurs sur ces zones. Le CIVAM 
s’est en parallèle impliqué dans la  
déinition des Mesures Agro-Environ-
nementales et Climatiques (MAEC), 
un dispositif complémentaire pour  
impulser les changements.

CONTRAT TERRITORIAL  
RIVE / VIENNE AVAL

RECONQUÉRIR LA QUALITÉ DES EAUX 

 ////////////////////////////////

Contact : AGROBIO Poitou-Charentes,  
Jean-Pierre GOURAUD,  

agrobiopc.projets@orange.fr, 05.49.29.17.17

SITE PILOTE EAU & BIO 

UN DISPOSITIF NATIONAL PRÉSENT EN RÉGION POITOU-CHARENTES

Les sites pilotes sont des territoires à enjeu eau potable où l’origine 
des pollutions est majoritairement liée aux productions agricoles 
(pesticides, nitrates, érosion, etc.). Des actions de protection de la 
qualité de l’eau par le développement de la bio sont initiées depuis 
plusieurs mois sur ces territoires. 

L’observation de 12 sites pilotes pendant 5 ans, animés par la Fédération Nationale des 
Agriculteurs Bio, ont montré qu’il était possible de développer les conversions bio via un 
ensemble de moyens et de volontés de l’ensemble des acteurs présents sur un territoire. 
Le groupe de travail Eau & Bio travaille actuellement à analyser ces dynamiques pour 
identiier les clés de réussite. 

 !" #$%&'((')%"!%*+
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CULTURES

Les semences paysannes  
apportent des marges de  
manoeuvre

Les ressources génétiques paysannes 
et la façon de les associer permettent 
d’obtenir des cultures à la fois rustiques 
et évolutives. En complétant l’approche 
agronomique et la recherche de l’auto-
nomie alimentaire, elles ouvrent des pos-
sibilités d’adaptation des associations  
céréales-légumineuses au contexte local 
et aux objectifs de l’agriculteur. 

Contact : Cultivons La Bio-Diversité,  
cbd.pc@orange.fr,  

05.49.00.76.11

AMÉLIORATION PARTICIPATIVE  
DES POPULATIONS DE MAÏS 

L’AGROÉCOLOGIE EN MOUVEMENT 

En Amérique latine, l’importance du 
maïs dans l’alimentation humaine 
s’est accrue au rythme des sélections 
traditionnelles réalisées au champ 
et en cuisine. Cultivées sur des  
parcelles ouvertes dans la végéta-
tion naturelle par des agriculteurs 
itinérants, les différentes popula-
tions de maïs se sont aussi différen-
ciées pour s’adapter. 

Une des activités de Cultivons la Bio- 
Diversité Poitou-Charentes consiste à 
améliorer la connaissance des variétés 
issues des différentes régions d’Europe 
en observant leurs réactions dans le 
contexte picto-charentais. Une sélection 
participative avec des variétés évolu-
tives est menée par des adhérents du 
réseau, intéressés par l’adaptation des 
plantes à leurs conditions d’exploita-
tion et à leurs besoins d’éleveurs (maïs 
récolté en fourrage ou pour le grain). 

Des variétés comme le Portuffec ou 
le Lavergne Joly sont ainsi des créa-
tions paysannes régionales, fruits de 
ce travail. Ces populations de maïs ont 
un aspect bien différent des parcelles 
de variétés hybrides quand on les  
observe de près : pas de monotonie de la  
végétation avec cette composition  
génétique qui caractérise une popu-
lation évolutive : enracinement fort, 
vigueur des tiges, période de loraison 
longue et grains colorés.

Pour l’usage inal, les populations de 
maïs réservent de bonnes surprises, 
avec des goûts, des teneurs en sucre, 
et en protéines, formant une palette de 
caractéristiques alimentaires appréciée 
des bovins ou des volailles. De plus, 
l’amélioration participative paysanne 
permet des avancées pour cultiver 
le maïs en système sans irrigation et 
sans traitement chimique ni engrais de  
synthèse, avec une meilleure réussite 
dans la compétition avec les adventices 

et l’enherbement. Elle ouvre également 
des perspectives pour se préparer à 
faire face à un changement climatique 
global.

Progressivement, l’association Cultivons 
la BIO-Diversité et ses partenaires par-
viennent à montrer l’intérêt de cultiver 
une plus grande diversité de maïs 
pour l’alimentation animale, et donc au  
service de l’alimentation humaine. Tous 
les ingrédients sont réunis autour du 
maïs pour une agroécologie fondée sur 
un mouvement de paysans-chercheurs, 
des pratiques écologiques, et le déve-
loppement des ressources alimentaires 
locales.
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3È ÉDITION DU MOIS DE LA BIO 

DES CHIFFRES ENCOURAGEANTS 
Faire découvrir l’agriculture biologique aux professionnels agricoles 
pour dynamiser son développement en Poitou-Charentes, c’est  
l’objectif de cet événement.

Depuis 2012, le Pôle conversion bio organise pendant un 
mois une trentaine de journées destinées aux profession-
nels de l’agriculture où sont abordés des thèmes variés : 
besoins des marchés, aspects techniques et agronomiques, 
commercialisation en direct, aides PAC et démarches à  
efectuer.

En 2014, 480 personnes ont participé aux actions du mois de 
la bio parmi lesquels plus de 160 producteurs convention-
nels ou porteurs de projets. Ces chifres de fréquentation 
sont signiicatifs car si le nombre de participants est stable 
par rapport à 2013, le nombre de producteurs convention-
nels et porteurs de projet a progressé de 50%.

104 
EXPLOITATIONS 
accompagnées vers la 
conversion, l’installation 
en bio ou l’agrandisse-
ment des surfaces bio.

908 
PRODUCTEURS BIO

47000 
HECTARES BIO  
(progression de 10,7%  
par rapport à 2013) 

Le pôle conversion lancé en 2010, est le lieu unique d’accueil des porteurs 
de projet à une conversion. Il regroupe l’ensemble des organisations pou-
vant aider les producteurs dans leurs démarches.  

Le Pôle Conversion compte en 2014, 
34 partenaires parmi lesquels les 
5 chambres d’agriculture, 5 groupements 
d’agriculteurs biologiques, 4  conseils 
généraux, ainsi que l’Etat à travers la 
DRAAF. Des conseillers Projet dans 
chaque département accompagnent dès 
le début de la rélexion les agriculteurs 
jusqu’à la conversion.
Au 16 décembre 2014, 908 producteurs 
étaient notiiés auprès de l’agence bio 

en Poitou-Charentes. Ces fermes bio  
représentent une supericie d’environ 
47 000 hectares. Une progression sen-
sible par rapport à 2013 de +10,7% des 
surfaces. 

Les grandes cultures, avec une part  
qui augmente par rapport aux surfaces 
fourragères et des exploitations de  
polyculture élevage restent les systèmes 
dominants en bio dans notre région. 

UN RÉSEAU DE PARTENAIRES GAGNANT POUR 
IMPUSLER LES CONVERSIONS BIO

LE PÔLE CONVERSION 

 ////////////////////////////////

Contact : AGROBIO Poitou-Charentes,  
Claire TESSIER,  
poleconversionbiopc@orange.fr, 05.49.29.17.17
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POUR FORMER ET INFORMER   

DES JOURNÉES THÉMATIQUES  
Adapter son système aux enjeux de demain : des journées grandes 
cultures bio pour échanger.

3 journées ont été organisées en collaboration avec des bassins de captages d’eau  
potable, les chambres d’agriculture et la FD CUMA pour la dernière journée. 
Un objectif commun : partager et échanger sur les leviers proposés par l’agriculture bio 
pour répondre aux problématiques de demain et d’aujourd’hui telle que la qualité de 
l’eau potable et le plan écophyto 2018.

Ces journées ont été l’occasion d’échanger sur les tenants et aboutissants de la pratique 
des grandes cultures en agriculture biologique en abordant les techniques pratiquées 
en bio ainsi que l’approche économique qui est incontournable. Des occasions aussi 
pour montrer la dynamique de la ilière en région avec la présence des diférents acteurs  
régionaux ainsi que des démonstrations de matériels. 
250 personnes en conventionnel et en bio ont participé à ces rencontres.

Un colloque « Elevage »  
pour tracer des perspectives

Une journée a été organisée en novembre ain d’informer sur les 
opportunités technico-économiques de l’élevage biologique, les 
marchés et techniques biologiques, les opportunités de dévelop-
pement par la création de ilières biologiques au sein des organi-
sations de producteurs, sur l’intérêt de la bio pour le maintien de 
l’élevage en région Poitou-Charentes ainsi que les opportunités 
de la nouvelle PAC pour l’agriculture biologique.

UN VÉRITABLE OUTIL POUR L’EXPÉRIMENTATION BIO   

LA STATION D’ARCHIGNY   
Depuis plusieurs années, le réseau bio et les Chambres d’Agriculture du 
Poitou-Charentes mènent des expérimentations en grandes cultures bio. 
La station expérimentale d’Archigny dédiée entièrement à la bio depuis 
2007 permet d’entreprendre des recherches sur plusieurs années.

Le site, d’une supericie de 14 ha (un seul ilot) dont 2,5 ha de bandes enherbées, com-
prend 12 parcelles d’environ 1 ha chacune et est non irrigué. Chaque parcelle représente 
un système d’étude. Les parcelles sont toutes séparées entre elles par des bandes enher-
bées qui servent d’accès pour le matériel. La station est intégrée dans le réseau national 
de l’Institut Technique d’Agriculture Biologique.

 ////////////////////////////////

Contact : AGROBIO Poitou-Charentes,  
Jérôme TRUTEAU,  

agrobiopc.gcu@orange.fr, 05.49.29.17.17

 ////////////////////////////////

Contact : AGROBIO Poitou-Charentes,  
Jean-Pierre GOURAUD,  

agrobiopc.projets@orange.fr, 05.49.29.17.17
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Contact : CIVAM Marais Mouillé,  
Mélanie PONTOUIS, melanie.civam@gmail.com, 
05.49.35.46.34

Les CIVAM sont des associations d’agriculteurs, acteurs de leur métier, qui 
ont choisi de progresser ensemble. En Poitou Charentes, 9 CIVAM locaux 
travaillent en fonction des spéciicités des territoires. L’INRA de St-Laurent-
de-la-Prée est une unité expérimentale dans le marais charentais en  
Charente-Maritime. 

Soucieuse des problématiques d’éle-
vages dans le marais mouillé et  
fortement intéressée pour créer du lien 
avec le terrain et répondre aux besoins 
des éleveurs, l’INRA a accepté d’être à 
leur écoute et de les accompagner en 
proposant une méthode liée à l’expé-
rimentation. 

Pour le groupe d’éleveurs du CIVAM 
Marais mouillé, c’est grâce au suivi 
technique et à l’expérimentation en 
collectif que chaque éleveur avance 
techniquement et économiquement sur 
sa ferme. 

« Expérimenter en collectif permet 
de se rassurer, d’essayer des nouvelles 
pratiques et d’en découvrir d’autres 
chez les autres membres du groupe »  
témoignent les éleveurs. L’expérimen-
tation en collectif a aussi permis de 
créer une dynamique et de fédérer le 
groupe. Avoir un accompagnement par 
un organisme de recherche tel que l’IN-
RA permet d’asseoir scientiiquement 
les études et d’avoir un oeil extérieur 
sur nos pratiques. CIVAM - INRA est 
donc un binôme complémentaire dans 
le développement agricole

AVANCER  
AU SEIN D’UN GROUPE 

EXPÉRIMENTATION

En 2010, un groupe d’éleveurs du CIVAM Marais mouillé s’interrogeait sur 
la qualité des prairies de marais, celles-ci étant perçues de façon négative.

Une première phase d’étude a été  
engagée de 2010 à 2013, en parte-
nariat  avec l’INRA et le Parc naturel 
régional du Marais poitevin, dans le 
but de mieux apprécier la qualité des 
prairies, tant d’un point de vue de leur 
diversité loristique que de leur valeur 
fourragère. A terme, l’objectif des éle-
veurs était d’améliorer la productivité 
des prairies tout en préservant leur 
biodiversité.

En 2014, les éleveurs ont souhaité 
poursuivre la démarche pour évaluer 
l’inluence de leurs pratiques sur la 
qualité des prairies. Cette nouvelle 
étape s’est formalisée par la mise en 
œuvre d’un projet CASDAR qui sera 
conduit jusqu’en 2017.
C’est dans ce cadre qu’un recueil 
présente les premiers  résultats. Il 
est composé de iches thématiques  
synthétisant des données techniques, 
des témoignages, des conseils...

À LIRE

Valoriser ses prairies en Marais Mouillé

http://inpactpc.org/du-grain-a-moudre/170-elevage-marais-mouille.html

 !"!#$% &'#(()
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Contact : Agrobio PC,  

agrobiopc.projets@orange.fr, 05.49.29.17.17

CIVAM de Gâtine, civam.gatine@gmail.com, 
06.76.84.43.57 - CIVAM du Haut-Bocage, 

contact@civamhb.org, 05.49.81.80.29

La FR CIVAM et Agrobio Poitou-Charentes participent depuis 2014 au  
programme européen Life+ sur le Pâturage Tournant Dynamique en Gâtine 
Poitevine. Il est porté par la CAVEB (Coopérative Agricole pour les produc-
teurs de viande) de Parthenay.  

Ce projet repose sur l’optimisation de  
la gestion des surfaces en herbe et 
s’appuie sur le respect des conditions 
nécessaires à la plante pour maximiser 
sa production de biomasse et assurer 
sa haute valeur nutritive.

Sont partenaires de ce projet des 
structures locales de développement 
agricole (Agrobio Poitou-Charentes, 
FRCIVAM Poitou-Charentes), des ins-
tituts de recherche (CIRAD, Université 
de Rennes 1, INRA) et une collectivité 
territoriale (le Syndicat Mixte d’Action 
pour l’Expansion de la Gâtine) qui vont 
se mobiliser pour accompagner dans 
les 5 années à venir 120 éleveurs du 
département vers des systèmes herba-
gers plus durables et plus performants.

Objectifs généraux du projet :
•  Amélioration de la productivité de 

l’herbe en qualité et en quantité
-  Augmentation de la durée de vie des 
prairies

- Maintien des linéaires de haies

- Limitation de la fertilisation minérale
•  Amélioration du bilan Gaz à Effets de 

Serre des fermes engagées

•  Maintien de la biodiversité sur les 
fermes engagées

PÂTURAGE

AMÉLIORER LA PRODUCTIVITÉ  
ET RECONQUÉRIR LA BIODIVERSITÉ

FORMATIONS BIO 

Le catalogue pour former  
et augmenter les compétences

Pour consolider, approfondir des  
démarches et des techniques utiles 
pour la mise en oeuvre des projets 
bio, Agrobio Poitou-Charentes et les 
Groupements d’Agriculteurs Bio pro-
posent un programme de formations, 
sur toute l’année, aussi bien théo-
riques que pratiques dans le domaine 
de l’agriculture biologique.
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Contact : : CIVAM du Châtelleraudais,  
Laure COURGEAU,  
civam86.laure@gmail.com, 05.49.00.76.11

« L’autonomie à l’échelle de l’exploitation n’est pas toujours possible 
pour des raisons de nature de sol ou de surface disponible ». Tel est le 
constat d’un certain nombre d’agriculteurs, qu’ils soient céréaliers (achats  
d’engrais, de semences, de produits phytosanitaires) ou éleveurs (achats de 
concentrés, de semences, de fourrage, de paille…). 

Prenant conscience de la spécialisa-
tion des systèmes et de leur fragilité 
face aux luctuations du marché ou 
aux aléas climatiques, les agriculteurs 
des CIVAM du Haut Bocage, du pays 
Montmorillonnais et du Châtellerau-
dais ont souhaité mettre en place 
un réseau d’échanges et de vente de  
matières premières. Un système léger 
pour répertorier les besoins et les offres 
de matières premières fonctionne ainsi 
depuis 2008.

Un réseau éleveurs/céréaliers pour 
sécuriser les systèmes : le partena-
riat gagnant/ gagnant.
Les échanges en circuit court de  
matières premières souvent informels 
ont de nombreux atouts.

Ils permettent par exemple de favo- 
riser des pratiques agricoles durables : 
dans un système céréalier, l’introduc-
tion de prairies de légumineuses dans 
la rotation comporte des avantages 
agronomiques. Par ailleurs, le cadre 
de l’échange et la mise en place de 
contrats annuels ou pluriannuels avec 
un éleveur permettront au céréalier de 
sécuriser ses débouchés.

De même, un éleveur souhaitant aug-
menter l’autonomie en protéines de 
son troupeau pourrait voir l’intérêt de 
contractualiser avec un céréalier (sur 
des mélanges céréales protéagineux 
par exemple). Cette contractualisation, 
dans un cadre de coniance, permet-
trait un lissage des coûts de protéines 
d’une année à l’autre pour l’éleveur. S’il 
y a, pour l’instant, peu d’autres types  

d’exploitation présentes dans ce réseau, 
ces échanges peuvent être mis en place 
avec toute exploitation (maraîchage…).

Une plateforme existe dès à présent ! 
Il existe, via Internet, une plateforme 
sur laquelle les agriculteurs intéres-
sés peuvent indiquer leur besoin ou 
leur offre. L’échange ou la vente se fait  
ensuite de gré à gré. 2 réunions/an  
permettent d’anticiper les besoins pour 
susciter l’offre.

Et si on allait plus loin dans ces 
échanges ?
Le réseau céréalier/éleveur informel 
est aujourd’hui fonctionnel. Certains 
agriculteurs ont ainsi pu développer 
de nouvelles pratiques sur leur ex-
ploitation. Cependant, il semble que 
l’augmentation des participants et des 
échanges nécessitent de questionner 
le développement de ce réseau. Des 
problématiques d’ordre économiques, 
juridiques, organisationnelles se posent 
aujourd’hui. Ainsi, la FR CIVAM Poitou- 
Charentes s’est engagée dans le pro-
jet CASDAR « CEREL » pour céréaliers/
éleveurs. Piloté par la Chambre d’Agri-
culture Régionale du Centre, l’objectif 
de ce projet est d’aboutir à la proposi-
tion d’un cadre clair pour ces échanges.  
Y seront développés des outils permet-
tant de sécuriser les échanges autant 
pour les éleveurs que pour les céréaliers 
(contrats types, méthodes de ixation 
des prix, outil de communication sur 
offre et besoin…). 

POUR ALLER VERS DES SYSTÈMES  
AUTONOMES ET ÉCONOMES

CONTRACTUALISATION ENTRE AGRICULTEURS 



RAPPORT D’ACTIVITÉ 2014 • 19 

RÉCONCILIER AGRICULTURE ET ENVIRONNEMENT

Contact : ARDEAR, Claire MOTTET,  
ardear79@orange.fr, 05.49.27.38.33

FERMES OUVERTES 

L‘INSTALLATION EN  
AGRICULTURE PAYSANNE

Lors de 4 journées en lien avec la semaine régionale de l’installation des Points Infos 
Installation, l’Ardear a organisé des fermes ouvertes pour illustrer l’Agriculture pay-
sanne. Une autre manière d’expliquer concrètement le fonctionnement d’exploitations 
en démarche de progrès continue. L’agriculture paysanne repose sur l’interaction entre 
6 thèmes à prendre en compte dans la gestion de l’exploitation : le travail avec la nature 
(maintien de la fertilité des sols, de la biodiversité…), le développement de produits de 
qualité, une répartition équitable des volumes de production (un revenu suisant avec 
des tailles d’atelier et des surfaces raisonnables permettant à d’autres paysans de tra-
vailler), l’autonomie de l’exploitation, la transmissibilité aux nouvelles générations et 
l’investissement dans le développement local. 

DONNER ENVIE  !

La FR CIVAM a organisé  « De terres 
à terre : échanges d’expériences » : 
un programme de 6 fermes ouvertes. 
L’objectif de ces portes ouvertes  
réparties sur les différents territoires 
de Poitou-Charentes : communiquer 
auprès des agriculteurs, des porteurs 
de projets, étudiants et interlocuteurs 
du monde agricole ain de diffuser les 
pratiques des groupes CIVAM. En 2014, 
la thématique « Fermes économes et 
autonomes  » a été le il rouge de cet 
événement. 

En valorisant, des fermes et des  
agriculteurs qui sont en démarche de 
progrès continue, ces portes ouvertes 
sont avant tout des temps d’échanges 
entre participants qui doivent susciter 
les envies d’expérimenter et de travail-
ler autrement pour augmenter l’auto-
nomie et la réduction des intrants. 

156 personnes issues du public agri-
cole ont participé ainsi que de nom-
breux étudiants, porteurs de projets et 
publics divers.

TRAVAILLER AUTREMENT 

POUR ALLER VERS DES SYSTÈMES 
AUTONOMES ET ÉCONOMES

 ////////////////////////////////////

156
PARTICIPANTS

6
FERMES OUVERTES

Contact : FR CIVAM, Patricia AUDEBRAND, 
direction.civampc@gmail.com,  

05 49 07 20 00

 ////////////////////////////////////
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RETISSER DES LIENS  
ÉCONOMIQUES À 
L’ÉCHELLE DES TERRITOIRES 
RELOCALISER LES SYSTÈMES ALIMENTAIRES POUR 
FAIRE VIVRE L’ÉCONOMIE LOCALE ET RÉGIONALE.

Le développement des circuits courts et des ilières régionales 
constituent des leviers pour favoriser une agriculture proche 
des attentes de la société, respectueuse de l’environnement, 
mais aussi créatrice d’emplois non-délocalisables et assurer 
des revenus pour les paysans. 
À travers l’accompagnement de magasins de producteurs, les 
conseils et la mise en réseau des transformateurs et des pro-
ducteurs en passant par l’information des consommateurs et 
la sensibilisation des élus, les associations du réseau InPACT 
contribuent à retisser ce maillage économique.  
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Contact : AFIPAR, Laurence ROUHER,  
laurence-aipar@orange.fr,

05.49.29.15.96

LES MAGASINS DE PRODUCTEURS  
EN PLEIN DÉVELOPPEMENT

ESPACES DE COMMERCIALISATION 

Les magasins de producteurs sont des espaces de commercialisation phy-
siques gérés par des collectifs de producteurs, qui proposent leurs produits 
à la vente. Qu’ils fonctionnent en remise directe et avec la présence des 
producteurs à la vente, comme dans le cas des points de vente collectifs, ou 
avec une part d’achat revente ou de dépôt vente, ces modes de commercia-
lisation en circuits courts sont en plein développement. 

Témoignage
Laurence ROUHER, animatrice-formatrice à l’AFIPAR

"
 Les magasins de producteurs  

représentent une piste intéressante 

pour soulager les contraintes qui pèsent 

sur les exploitants commercialisant en  

circuits courts. Ils permettent de mutua-

liser les ressources et le temps consacré à 

la commercialisation. Ils peuvent permettre 

de répondre aux attentes et besoins des 

consommateurs, de conforter les exploi-

tations agricoles et de favoriser les instal-

lations et/ou les créations d’emplois. Ces 

modes d’organisation collectives peuvent donc avoir des répercussions 

positives sur les exploitations comme sur les territoires. Cependant, un 

magasin de producteurs est souvent l’aboutissement d’une dynamique 

collective engageante. Cela demande un investissement humain et  

inancier important mais également des connaissances et des capacités 
de gestion nouvelles. C’est pourquoi l’accompagnement extérieur que l’on 

apporte est souvent perçu comme déterminant. "

DÉVELOPPEMENT

ETUDIER LES MAGASINS DE 
PRODUCTEURS POUR CONSO-
LIDER LEUR DÉVELOPPEMENT

MAGPRO : un projet multi- 
partenarial pour comprendre 
et favoriser le développement 
des magasins de producteurs.

Réunis pendant 3 ans, 18 partenaires 
dont 12 structures de développement 
agricole et rural, 3 établissements 
d’enseignement agricole et 3 labora-
toires de recherche ont choisi d’explo-
rer ce mode de commercialisation en 
plein essor dans l’objectif de faciliter 
leur développement et de consolider 
les magasins existants en apportant 
des outils et des repères pratiques 
pour leurs orientations stratégiques.

C’est ainsi qu’est né le projet MAGPRO 
avec pour objectifs de produire des 
repères techniques, économiques, 
stratégiques, inanciers et organisa-
tionnels et d’analyser l’impact écono-
mique, social et environnemental de 
ces modes de commercialisation pour 
les agriculteurs et pour les territoires.

DÉPOSÉ EN 2014,  
LE PROJET MAGPRO EST 
LAURÉAT DE L’APPEL À 
PROJETS INNOVATION 
ET PARTENARIATS.
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Contact : AFIPAR, Eléonore CHARLES,  
eleonore-aipar@orange.fr, 05.49.29.15.96

ACCOMPAGNEMENT AFIPAR

Les étapes pour la création du 
magasin de producteurs 

• Constituer un collectif : pas de projet 
réussi sans collectif solide ! L’enjeu était 
donc de créer un climat d’entente et de 
coniance entre les producteurs eux-
mêmes et avec l’ensemble des acteurs 
participants au projet (AFIPAR, banques, 
artisans, collectivités, inanceurs).

• Dimensionner le projet de façon  
cohérente : examiner les opportunités et 
prévenir les éventuelles mutations pour 
les producteurs (capacité d’approvision-
nement, organisation de la production...) 
; et parallèlement appréhender les meil-
leures conditions d’implantation et de 
développement du magasin en fonction 
de la demande des consommateurs et 
de la réalité socio-économique du terri-
toire (business plan, étude de marché, 
politique commerciale et stratégie de 
développement, aménagements, com-
munication…).

• « Poser le cadre » pour la mise en 
œuvre du projet : choix du statut juri-
dique et rédaction des statuts adaptés 
au point de vente, déinition du règle-
ment intérieur, rédaction de la Charte 
éthique du magasin, formalisation des 
outils de gestion du magasin.

• Assurer le bon fonctionnement du 
magasin : organisation collective en 
commissions, recrutement des sala-
riés, soumission aux contrôles régle-
mentaires et sanitaires, organisation 
de la gestion inancière et comptable, 
planiication des permanences des 
producteurs.

C’est en Juillet 2014 que commença l’accompagnement de l’AFIPAR auprès 
d’un collectif de 6 producteurs du Poitou-Charentes désireux de créer un 
magasin de producteurs à Poitiers. Le cycle de formations initialement  
proposé par l’AFIPAR, fut adapté à « l’urgence » du projet, nécessitant de  
se réunir une demi-journée par semaine pendant 5 mois.

Le nouveau magasin de producteur 
« Plaisirs Fermiers » de Poitiers respecte 
le cadre de la nouvelle loi sur la consom-
mation, réglementant les magasins de 
producteurs : 70 % de l’approvisionne-
ment du magasin est obligatoirement 
assuré par les producteurs associés. Leur 
gamme, très diversiiée sera complétée 
par la production d’environ 50 fermes ré-
gionales. Ce projet ambitieux a choisi de 
s’implanter en périphérie de la métropole 
régionale, près de l’hypermarché Auchan, 
là où les consommateurs réalisent la plus 
grosse part de leurs achats alimentaires. 
Les producteurs associés souhaitent 
mettre en avant la qualité de leurs pro-
duits (fraîcheur, saisonnalité, goût). Le  
magasin est équipé d’un laboratoire de 
découpe et de transformation. Pour le 
rayon boucherie, ils s’appuient sur  les 
savoir-faire de professionnels, bouchers 
et charcutiers. Un point restauration  
rapide, verra le jour au printemps 2015 : 
ainsi, la boucle sera bouclée. Produits 

localement, vendus par les producteurs, 
et servis dans votre assiette.

Le magasin Plaisirs Fermiers Poitiers a 
ouvert ses portes le 19 novembre 2014, 
1, rue Gustave Eiffel à Poitiers (zone  
Auchand-sud) et ses débuts sont plus 
que prometteurs !

POITIERS SE DOTE D’UN NOUVEAU  
MAGASIN DE PRODUITS LOCAUX

EN VILLE 



RAPPORT D’ACTIVITÉ 2014 • 23 

RETISSER DES LIENS ÉCONOMIQUES 

Après avoir testé la commercialisation en circuit-court au sein d’un local 
mis à disposition par le lycée agricole de Montmorillon, March’équitable 
transforme l’essai. 

L’association a ouvert son nouveau 
local, dans le centre-ville. Dans le  
respect de la charte d’engagement, de 
nouveaux producteurs ont rejoint le 
groupe, ils sont plus d’une vingtaine 
aujourd’hui. Particularité notable, les 
consommateurs sont actifs depuis 
l’origine et continuent d’être présents :  
la présidence de l’association est  
partagée entre un producteur et une 
consommatrice. Elle participe à la vie 
du groupe, assure le lien avec les élus 
pour éveiller leur intérêt et emporter 
leur soutien à l’initiative. 

Les consommateurs ont aussi un rôle 
de garant de la Charte d’Engagement 
des producteurs : ils peuvent faire des 
retours sur les attentes, intervenir dans 
le choix des nouveaux producteurs  
fournisseurs du point de vente.

Pour plus d’informations consultez le site 
internet : www.march-equitable.com

UN MAGASIN DE PRODUCTEURS  
ET DE CONSOMMATEURS

MARCH’ÉQUITABLE 

4È RENCONTRES PROFESSIONNELLES PRODUITS FERMIERS

Tous les 2 ans, les rencontres professionnelles des Produits fermiers 
permettent aux producteurs de s’informer et d’échanger…

… Autour de l’activité de production et de commercialisation de leurs produits en circuit 
court. En 2014, les magasins de producteurs qui connaissent un fort développement sur 
la région ont été le il conducteur de la journée qui a rassemblé plus d’une centaine de 
personnes.

 ////////////////////////////////////

Contact : AFIPAR, Laurence ROUHER,  
laurence-aipar@orange.fr, 05.49.29.15.96

1
CHARTE D’ENGAGEMENT

25
PRODUCTEURS

 ////////////////////////////////////

Contact : CIVAM de Montmorillon,  
Lucie PINEAU, civam86.lucie@gmail.com, 

05.49.00.76.11
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Contact : Accueil Paysan, Alexandra SOM, 
poitou-charentes@accueil-paysan.com, 
05.49.29.83.99

Contact : CIVAM de Montmorillon,  
Lucie PINEAU, civam86.lucie@gmail.com, 
05.49.00.76.11

7 
EXPLOITATIONS  
ASSOCIÉES

45 
TONNES DE VIANDE 
(CAPACITÉ DE)

Un atelier de découpe et de transformation  implanté sur la zone artisanale 
des Lirettes à Adriers (86) a ouvert ses portes en début d’année 2015.

Portée par le CIVAM Montmorillonnais, 
l’initiative est née d’un groupe compo-
sé de sept exploitations et de onze éle-
veurs-es, qui se sont regroupés au sein 
de la CUMA « Mont Terroir ». Le groupe 
a travaillé tout au long de l’année 2014 
à la création d’un outil de découpe et de 
transformation adapté à leurs besoins 
qui peut traiter au maximum 45 tonnes 
de viande par an. Les adhérents de la 
CUMA se sont tous engagés à la réussite 
du projet en participant activement à  
sa réalisation (plan, démarches adminis-

trative…) mais aussi en se formant ain 
que cet atelier puisse obtenir l’agrément 
CE. Abattus dans la région, les animaux 
seront ensuite découpés par un boucher 
prestataire de service qui a été associé 
au projet. La commercialisation, elle, 
sera totalement assurée par les pro-
ducteurs. Une partie des adhérents de 
la CUMA « Mont-terroir » s’est d’ailleurs 
investie dans la création et l’aménage-
ment du nouveau local du magasin de 
producteurs MARCH’EQUITABLE.

En 2014, Accueil Paysan a organisé et coordonné des actions en direc-
tion des producteurs ain de valoriser les produits locaux et l’agriculture  
paysanne : constitution de paniers gourmands, vendu aux particuliers et 
auprès de Comité d’entreprise, organisation de repas, soirées festives chez 
des adhérents.

Sollicités par la Région pour organiser 
des marchés paysans sur des Nuits  
Romanes,  Accueil Paysan a pour la pre-
mière année, coordonné deux marchés 
celui de La Couronne et de Melle qui 
ont été une réussite. Marché de pro-
ducteurs et restauration rapide sous 
forme de « tartines gourmandes » : une 
formule qui permet à l’association de 

communiquer auprès du grand public 
et de fédérer son réseau autour d’une 
manifestation. Des expériences réussies 
qui incitent le réseau Accueil Paysan 
à réléchir au développement de son  
logo et d’un label.

CRÉATION D’UN ATELIER DE DÉCOUPE  
ET DE TRANSFORMATION

VALORISER LES PRODUITS PAYSANS  

PAYS MONTMORILLONNAIS

 !"#$%&
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jusqu’au suivi personnalisé pour les producteurs bio en circuits courts

Agrobio Poitou-Charentes apporte des réponses aux diverses questions que se posent  
les producteurs souhaitant réaliser de la transformation et/ou de la vente directe en Bio. 
L’accompagnement va de la réponse rapide à la question posée par téléphone ou par mail, 
à l’accompagnement « complet » du projet, en passant par la recherche d’informations 
ou l’appui aux producteurs sur un élément précis de leur projet. Des guides pratiques de 
premières informations sur la transformation des produits bio : le « kit transformation » 
est à disposition de tous les porteurs de projet.

Contact : AGROBIO Poitou-Charentes, 
Béatrice POULON, bguiho-gab17@orange.fr, 

05.46.32.09.68

La demande de porcs en circuits 
courts par les consommateurs est 
faite régulièrement aux produc-
teurs en activité. Un potentiel de 
développement pour cet élevage 
avec des modes de production plus 
durables (autonomie alimentaire,  
litière paille, plein air ...) existe donc 
bel et bien. Encore faut-il identiier 
les conditions techniques écono-
miques et sociales pour assurer 
un accroissement pérenne de tels  
ateliers.  

Le réseau InPACT attache une atten-
tion particulière, liée à son expérience 
acquise de la diversiication et des  

circuits courts, à l’adéquation entre dé-
veloppement d’un atelier de production, 
le travail à mettre en œuvre sur chaque 
ferme, les revenus dégagés par cette ac-
tivité : il ne sufit pas de diversiier pour 
augmenter le revenu des producteurs.
L’existence des outils disponibles (abat-
toirs, outils de transformation), l’intérêt 
des organisations collectives sont les 
autres conditions à examiner au niveau 
régional qui peuvent assurer dans de 
bonnes conditions la pérennité de ces 
ateliers.
C’est une chose de faire ce constat  
général « on manque de porcs », c’en 
est une autre de connaître la réalité 
actuelle de la production en circuit 
court  : la phase d’enquêtes dont les  

résultats sont présentés dans la publi-
cation « Pratiques novatrices en élevage 
porcin » permet de le savoir.
C’en est une autre encore de repérer 
les freins au développement de la pro-
duction en phase avec la demande des 
consommateurs : c’est le travail qui sera 
conduit dans les prochaines étapes de 
ce chantier, en concertation avec les 
producteurs.

À LIRE
Pratiques novatrices en élevage por-
cin, à lire en ligne : http://inpactpc.org/ 
du-grain-a-moudre/78-porcs.html

COMMERCIALISANT DES PORCS  
EN CIRCUITS COURTS

ETUDE SUR LES FERMES PICTO-CHARENTAISES

CRÉATION D’UN ATELIER DE DÉCOUPE 
ET DE TRANSFORMATION

 ////////////////////////////////////

Contact : InPACT, Philippe DESMAISON, phi-
lippe.desmaison@inpactpc.org,  

05 49 29 26 43

AFIPAR, Laurence ROUHER,  
laurence-aipar@orange.fr, 05.49.29.15.96
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COLLOQUE 

RESTAURATION COLLECTIVE BIO

Le premier colloque à vocation 
régionale sur la restauration 
collective bio a été organisé 
par Agrobio Poitou-Charentes 
le 4 juin 2014 sur le site de 
l’Université de Poitiers en par-
tenariat avec le Laboratoire de 
recherche RURALITES. 

Plus d’une centaine de personnes 
d’horizons diférents : cuisiniers, ges-
tionnaires, élus, parents d’élèves, dié-
téticiens, intercommunalités, produc-
teurs y ont participé... De nombreux 
intervenants étaient présents pour  
attester de l’impact de l’introduction 
de produits bio sur les territoires.

Une belle réussite pour cette première 
édition qui conforte le travail de  
communication et d’accompagnement 
des collectivités et acheteurs de la 
restauration collective en vue de  
développer les ilières bio locales.

Contact : Agrobio Poitou-Charentes,  

Astrid RAGOT-JOUBERT,  
agrobiopc.distribution@orange.fr, 
05.49.29.17.17

Le développement des produits bio en restauration collective est en plein 
essor. Effet de mode ? On s’aperçoit que ce secteur est bien desservi par  
des grossistes d’envergure nationale ou internationale.

Basés sur un fonctionnement très clas-
sique lié à des commandes aux gros-
sistes, les restaurants collectifs n’osent 
pas toujours se diriger vers un approvi-
sionnement local pour plusieurs raisons :
•  manque d’offre aussi importante que 

chez les grossistes classiques,

•  crainte de démarches supplémentaires 
(un fournisseur en plus, problèmes de 
logistique, de disponibilité...),

•  frilosité vis-à-vis de la règlementa-
tion (interdiction de faire référence 
au local dans les appels d’offres).

Souvent lié à une méconnaissance des 
acteurs locaux, l’accompagnement des 
restaurants collectifs dans leur projet 
d’introduction de produits biologiques 
doit permettre le développement des 
ilières vers ce débouché et ainsi gar-
der la valeur ajoutée de la production 
agricole sur notre territoire. 

Agrobio Poitou-Charentes accompagne 
les restaurants collectifs à travers un 
ensemble d’actions et d’interventions 
aux différentes étapes des projets des 
collectivités : 
•  mise en place d’un diagnostic prépa-

ratoire,

•  accompagnement à l’introduction de 
produits bio,

•  formation à destination du personnel 
de cuisine,

•  intervention auprès d’élèves sur la 
maitrise des couts,

•  intervention auprès d’un groupement 
de gestionnaires de communes sur la 
mise en place d’un projet d’alimenta-
tion de qualité.

LES ACCOMPAGNER À L’INTRODUCTION  
DE PRODUITS BIO DANS LES REPAS

RESTAURANTS COLLECTIFS 
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Contact : AFIPAR, Eléonore CHARLES,  
eleonore-aipar@orange.fr,  

05.49.29.15.96

VERS UNE RECONNAISSANCE  
DES SAVOIR-FAIRE DES CHANVRIERS  
EN CIRCUITS COURTS À L’ÉCHELLE NATIONALE

CHANVRE

L’AFIPAR anime un groupe de pro-
ducteurs de chanvre commerciali-
sant en circuits courts depuis 2005. 
L’association Chanvriers en Circuits 
Courts (C3), créée en 2012 suite à  
des échanges et des rencontres inter- 
régionales, rassemble aujourd’hui, 
environ 90 producteurs de plusieurs 
régions en France. 

L’association a dans un premier temps 
tissé des liens et des partenariats avec 
les artisans et des collectivités puis  
réléchi sur l’assurabilité des matériaux 
chanvre pour l’éco-construction et en-
gagé des travaux méthodologiques sur 
les Systèmes de Garantie Participative. 
Aujourd’hui, une démarche de carac-
térisation et d’auto-certiication des  
produits issus de leur travail, devrait 
être inalisée, grâce notamment à  
l’expérience et à la technicité de deux 
nouveaux membres de C3 (anciens 
chercheurs). L’objectif est de garantir, à 
la fois, la qualité et la sûreté de leurs 
produits auprès de leurs clients (par-
ticuliers, artisans, collectivités), de faire 
(re)connaître leurs savoir-faire, de la  

plantation de la graine à la com-
mercialisation de matériaux pour 
l’éco-construction (chènevotte, laine...), 
en passant par la transformation 
du chanvre, et enin de porter col-
lectivement et à l’échelle nationale 
leur voix pour les circuits courts et 
l’éco-construction.

Témoignage
Jean-Marie OUDART,  
Président de C3, Producteur 
de Chanvre depuis 2009.

"
 La création de l’associa-

tion nationale des Chanvriers 

en Circuits Courts en 2012 

répond à un besoin d’anima-

tion des échanges entre les 

groupes et permet d’accroître 

la visibilité de notre mouve-

ment. Nous portons des pro-

positions en faveur des circuits 

courts non alimentaires, nous 

devons faire face à certaines 

résistances et ce réseau nous 

aide à être solidaires et tenir 

un discours unitaire en direc-

tion des pouvoirs publics. "
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Contact : Agrobio Poitou-Charentes, Emeni 

GALOUZI, agrobiopc.transfo@orange.fr, 
05.49.29.25.49

Dans le Plan Stratégique du Développement de l’Agriculture Biologique 
mis en place en 2011, la transformation Agroalimentaire Bio s’est avérée 
un axe stratégique prioritaire.

La structuration des ilières longues 
constitue un des leviers de ce déve-
loppement. Agrobio Poitou-Charentes 
a donc choisi d’accompagner les trans-
formateurs régionaux ain de mettre en 
place des gammes biologiques à base 
de matières premières biologiques et 
locales.

Le développement des gammes bio de 
produits transformés incite à plus de 
production bio et par conséquent, aug-
mentent les conversions à l’agriculture 
biologique.

La construction du lien entre l’amont 
et l’aval permet de mieux gérer la  
cohérence de la ilière  via des relations 
interprofessionnelles. 

Cette mission est déclinée en 3 grands 
objectifs : 
•  La coordination du développement 

et de la création des entreprises de 
transformation (être l’interlocuteur 
entre les producteurs et les industries 
agroalimentaires…).

•  L’appui aux entreprises (information, 
diagnostic, appui technique et indivi-
duel…).

•  L’accompagnement pour la mise en 
œuvre du plan de développement 
stratégique de l’agriculture biolo-
gique sur le volet transformation. 

DÉVELOPPER LA  
TRANSFORMATION 
AGROALIMENTAIRE 

PRODUITS BIOLOGIQUES

Témoignage
Emeni GALOUZI, Chargée de mission Transformation - Agrobio PC

"
 Un des objectifs pour la réussite des projets que nous accom-

pagnons, c’est de mettre en relation tous les acteurs : producteurs,  

transformateurs et distributeurs. Chacun à ses contraintes et il faut 

pouvoir les entendre et les comprendre pour construire ensemble. C’est 

d’ailleurs l’objectif du colloque que nous organisons tous les 2 ans : 

mettre tout le monde autour de la table et créer une culture commune 

pour faciliter l’émergence de nouveaux projets  "

9
ENTREPRISES  

ACCOMPAGNÉES
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RENOUER LES LIENS 
ENTRE AGRICULTEURS  
ET CITOYENS 
SENSIBILISER LES HABITANTS AUX RÔLES  
DE L’AGRICULTURE DANS LA GESTION  
ET L’AMÉNAGEMENT DU TERRITOIRE.

Déployer une agriculture citoyenne c’est aussi contribuer à 
renouer les liens entre agriculteurs et citoyens. Connaître 
les attentes des uns et des autres, faire connaître le métier 
d’agriculteur, promouvoir de nouvelles habitudes de consom-
mation et ouvrir la discussion sur les problématiques liées à 
l’agriculture et au développement rural : des objectifs que se 
ixe le réseau InPACT.  
Portes ouvertes, visites de fermes, conférences, journées  
festives thématiques, marché de producteurs, ciné-débat… 
De nombreuses actions sont menées chaque année par les  
associations du réseau pour sensibiliser les habitants aux 
rôles de l’agriculture sur leur territoire.  



 ////////////////////////////////
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Contact : InPACT, Emilie MORIN,  
emilie.morin@inpactpc.org,  
05.49.29.26.43

1500 
PARTICIPANTS

20 
PRODUCTEURS

270 
REPAS PAYSANS SERVIS

Cette journée avait pour thème la 
création d’activité en milieu rural 
et l’installation agricole. Des ate-
liers thématiques et un pôle conseil 
ont permis à toute personne ayant 
un projet ou une idée de projet de  
s’informer, d’échanger et de rencon-
trer d’autres porteurs de projet. La 
journée Terre d’Accueil, placée sous 
le signe de la convivialité avait aussi 
pour but de créer un rapprochement 
entre citoyens et agriculteurs. 

Le marché de producteurs a rassem-
blé 20 producteurs du réseau qui tra-
vaillent dans une logique d’agriculture 
durable. La restauration proposée sur le 
site a été entièrement composée à par-
tir de produits locaux issus d’exploita-
tions du réseau. Espaces de discussions,  
balades ornithologiques, démonstration 
de traction animale, conférence gesticu-
lée, visites de la ferme et atelier de mou-
lage de fromages : toutes ces animations 
et les ateliers ont attiré de nombreux 
participants.

UN ÉVÉNEMENT RÉGIONAL CONVIVIAL  
POUR DES CAMPAGNES CRÉATIVES

TERRE D’ACCUEIL 

Témoignage
Claude Souriau, éleveur et Président d’InPACT

"
 Le réseau a pour objectif de participer à un développement durable et 

équilibré des territoires ruraux, en soutenant les changements de pratiques 

en agriculture par le respect des équilibres naturels et la reconquête de la 

biodiversité et de la qualité de l’eau. En parallèle des aspects environne-

mentaux, nos actions sont aussi axées sur le volet social et l’occupation 

des territoires ruraux. Le milieu agricole est porteur d’emplois. La journée 

Terre d’Accueil illustre la volonté des adhérents du réseau d’accueillir de 

nouveaux agriculteurs et créateurs d’activité. "
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CONFÉRENCE-DÉBAT 

« SANTÉ ET PESTICIDES »

Le professeur Denis LAIRON est 
intervenu dans le cadre d’une 
conférence sur la qualité des 
produits biologiques et leurs 
incidences sur la santé (aspects 
nutritionnels, toxicologiques...) 
ainsi que sur le profil des 
consommateurs bio en France.

Denis Lairon Directeur de recherche 
émérite à l’Institut national de la santé 
et de la recherche médicale (INSERM), 
Unité de recherche Nutrition, obésité 
et risque thrombotique- Inserm/Inra, 
faculté de médecine Marseille.

SALON DE L’ECONOMIE SOCIALE ET SOLIDAIRE 

UNE NOUVELLE VITRINE POUR LE RÉSEAU

Le Réseau InPACT était présent au salon national de l’Economie Sociale et Solidaire qui se 
tenait à Niort en octobre 2014. Ces 2 jours ont permis au réseau de se faire connaître et de 
rencontrer les participants (grand public, porteurs de projets, institutionnels, entreprises 
de l’ESS). Une vitrine et un investissement pour impulser à terme de futurs partenariats 
ou projets. 

Contact : InPACT, Emilie MORIN,  
emilie.morin@inpactpc.org,  

05.49.29.26.43

L’association InPACT a pour objectif 
de réunir ses associations membres 
autour de valeurs de l’agriculture 
citoyenne et territoriale et de com-
muniquer largement sur ce projet. 

L’agriculture est une activité qui occupe 
une part importante du territoire régio-
nal et qui l’impacte. Un des fondamen-
taux de ce projet pour une Agriculture 
Citoyenne et Territoriale est de renforcer 
les liens entre monde agricole et habi-
tants, citoyens, élus, consommateurs. Un 
nombre important de documentaires 
sur l’agriculture et le milieu rural sont 
disponibles aujourd’hui pour initier les 
échanges. Plusieurs ciné-rencontres et 
une conférence-débat ont été organisés 
en partenariat avec d’autres acteurs du 
territoire et ont rassemblé environ 300 
personnes.

CINÉ-RENCONTRES  
ET CONFÉRENCE-DÉBAT 

UN AUTRE MOYEN D’ÉCHANGER
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UN NOUVEAU SITE INTERNET

InPACT a rénové entièrement son site Internet. 

Retrouver en ligne : 
•  Toutes les actualités du réseau et les  

actions développées par thème
•  Des témoignages d’acteurs ou présenta-

tion d’initiatives menées sur le territoire 
(Zoom sur les initiatives)

•  Des publications techniques thématiques 
(rubrique du grain à moudre)

•  Des annonces d’ofres et de demandes 
d’exploitations, de foncier ou d’emploi 
dans le secteur agricole (rubrique Instal-
lation /transmission) 

•  Toutes les coordonnées des associations 
du réseau (rubrique membres du réseau)

• Une newsletter

 ////////////////////////////////
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Depuis février 2012, le CIVAM Marais mouillé propose aux habitants du  
territoire de participer à des temps d’échanges lors de café-citoyen. 

Ces soirées s’organisent autour d’une 
thématique agricole ou d’une problé-
matique rencontrée localement. Ils 
visent à recréer du lien entre les agri-
culteurs et les habitants du territoire.

Ces cafés-débats ont été mis en 
place à la demande des habitants qui  
indiquent avoir de moins en moins de 
contact avec le milieu agricole. Pour 
cela, le groupe “citoyens” du CIVAM du 
marais mouillé s’est créé courant 2012 
et poursuit ces rencontres.

En 2014, 9 cafés-citoyens ont eu lieu 
sur des thématiques variées : la faune 

et lore du marais, les prairies du ma-
rais poitevin, l’eau dans le marais, qui 
fait quoi ?, Qui sont les exploitations 
du marais, est-il si facile de changer de 
pratiques ? Comment préserver l’oiseau 
chez soi et sur sa ferme ? 

Chaque café-citoyens mobilisent des 
personnes différentes en fonction des 
sujets abordés. Un lien est fait avec 
l’agriculture sur chaque thématique 
et un temps est consacré à l’actualité  
agricole au début de chaque café. 

DU LIEN ENTRE  
AGRICULTEURS  
ET HABITANTS

DES CAFÉS-CITOYENS  

9
CAFÉ-DÉBATS

Contact : CIVAM Marais Mouillé,  
Mélanie PONTOUIS,  
melanie.civam@gmail.com, 05.49.35.46.34

Contact : InPACT, Emilie MORIN,  
emilie.morin@inpactpc.org, 05.49.29.26.43

 !"!#$% &'#(()
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Contact : CIVAM du Haut-Bocage,  
contact@civamhb.org, 05.49.81.80.29

Le 13 et 14 septembre 2014 a eu lieu 
l’opération « Balades Paysannes  ». 
L’évènement avait pour objectif de 
faire découvrir au grand public les 
savoir-faire et les métiers des agri-
culteurs engagés dans un développe-
ment durable, ainsi que les intérêts 
des systèmes d’exploitation durables. 
Les agriculteurs ont proposé des  
visites gratuites et commentées de 
leur ferme. Le public s’est déplacé de 
ferme en ferme durant le weekend. 

L’objectif de l’opération est de promou-
voir les principes d’une agriculture  
durable, autonome et économe, de s’in-
terroger sur les enjeux de la durabilité 
de l’agriculture et des modes de vie. 
Ainsi que d’offrir un temps de rencontre 
et de dialogue entre agriculteurs et  
visiteurs. 

Pour cette première édition, plus de 
850 personnes ont répondu présentes 
et ont visité les fermes et découvert 
l’agriculture durable sur le territoire de 
l’Agglomération du Bocage Bressuirais.

L’objectif de toucher le « grand public » 
est réussi puisqu’une bonne partie des 
visiteurs n’était ni des consommateurs 
de produits agricoles locaux, ni sensibi-
lisée aux problématiques de l’agriculture 
actuelle. Une réussite qui encourage 
le CIVAM du Haut-Bocage à renouve-
ler un évènement tel que « Balades  
Paysannes » et qui le place comme 
un des acteurs de l’éducation au  
développement durable, à l’écologie et  
à l’alimentation sur son territoire.

À LA DÉCOUVERTE  
DES SAVOIR-FAIRE PAYSANS

BALLADES PAYSANNES  

7 
FERMES OUVERTES

850 
PARTICIPANTS

Témoignage
Céline Vion pour les Balades Paysannes

"
 Le temps d’un week-end, petits et grands 

étaient invités à déambuler de ferme en ferme à 

la découverte de la diversité agricole du bocage. 

Vaches pour la viande ou pour le lait, chèvres, 

transformation laitière, maraîchage, apiculture, 

paysan boulanger, la palette était variée. Un 

point commun cependant, des pratiques agri-

coles durables, respectueuses de l’environne-

ment, et des agriculteurs passionnés et désireux 

de faire partager leur métier. "

 !"#$%&'!()
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Contact : CIVAM du Haut-Bocage,  
contact@civamhb.org, 05.49.81.80.29

En 2014, Accueil Paysan a lancé une 
action « A la découverte du dévelop-
pement durable ». Ce projet a pour 
but de faire une photographie des 
démarches de développement du-
rable sur les lieux d’accueil et de leur 
donner une plus grande visibilité.

Ce travail de recueil a permis de mieux 
connaitre et valoriser les pratiques des 
adhérents et d’avoir une base d’échange 
de savoirs mais aussi de créer des 
iches thématiques qui servent de base 
pour la création des outils de commu-
nication et d’illustrations.

Les aventures d’Alice l’Agricultrice… 
avec trois soirées à guichet fermé, le 
théâtre-forum « Les aventures d’Alice 
l’agricultrice » a rencontré son public. 
Il ne s’agit pas d’une simple représen-
tation théâtrale, mais d’engager un 
échange sur les saynètes présentées. La 
soirée commence par un échauffement 
à l’interpellation, pour ensuite décou-
vrir deux journées de la vie d’Alice,  
cette femme, mère, agricultrice et  
épouse qui du matin au soir alterne  
entre ces différents rôles et tâches  
journalières. Evidemment l’objectif est 
de faire réagir le public. 

Bien sûr les journées des femmes 
agricultrices ne sont pas toutes ainsi.  
Néanmoins chaque anecdote mise en 
scène est issue d’un témoignage d’une 
des femmes du groupe. La représen-
tation se termine par un débat et des  
propositions du public ain de faire 
changer le quotidien d’Alice.
Un moyen innovant pour parler de la 
place de la femme en agriculture !

SENSIBILISATION

LA PLACE DE LA FEMME EN AGRICULTURE 

DÉVELOPPEMENT DURABLE

ET SI ON EN PARLAIT ? 

 !"#$%&'!()
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Contact : Accueil Paysan, Alexandra SOM, 
poitou-charentes@accueil-paysan.com, 
05.49.29.83.99



RAPPORT D’ACTIVITÉ 2014 • 35 

RENOUER LES LIENS 

 ////////////////////////////////////

Contact : Terre de Liens Poitou-Charentes, 
Pierre-Marie MOREAU,  

pm.moreau@terredeliens.org, 05.45.67.79.46

L’ambition de Terre de Liens est de lancer un véritable mouvement  
social sur la question de l’accès à la terre. L’association renforce son objectif  
autour de la communication auprès du grand public pour permettre l’impli-
cation de citoyens autour de son projet associatif. 

Cela passe par l’animation d’actions de 
sensibilisation et d’information ain de 
développer une culture commune, un 
projet partagé, de re-créer du lien entre 
urbains et ruraux, consommateurs et pro-
ducteurs et de ré-inventer de nouvelles 
formes de gouvernance du foncier. Les 
bénévoles de l’association sont particu-
lièrement sollicités pour l’animation de 
ces actions. Par leur engagement, ils par-
ticipent comme témoins à une nouvelle 
gouvernance du foncier. 

En 2014, la collecte d’épargne a forte-
ment progressé par rapport aux der-
nières années. Ainsi, le montant collecté 
est le plus important enregistré sur la 
région depuis 2009. Cet accroissement 
est le résultat d’une forte mobilisation 
locale des bénévoles pour relayer les 
appels à souscription ain de soutenir 
les projets d’acquisition de la structure. 
Le nombre de donateurs à La Fondation 
Terre de Liens en Poitou-Charentes est 
également en augmentation. Celle-ci 
relète le gain de notoriété de ce nouvel 
outil inancier auprès des citoyens.

SENSIBILISER LA SOCIÉTÉ CIVILE 

ACCÈS AU FONCIER

29 
MANIFESTATIONS  

PUBLIQUES

78 
SOUSCRIPTEURS EN 2014

185 606 €  
COLLECTÉS

47 
DONATEURS
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LES FERMES TERRE DE LIENS EN POITOU-CHARENTES

BILAN

LE BERLAND
Commune : Bonnes
Production : Maraichage
Foncier : 9 ha
Emplois : 1 ETP

LE LADOUX
Commune : Marsac
Production : Viticulture bio
Foncier : 1.9 ha de vigne 
propriété de Terre de Liens 
sur 12 ha de vignes et 20 ha 
de terres

LE POINTEAU
Commune : Luchat
Production : maraîchage bio
Foncier : 9 ha + bâtiment 
agricole et habitation
Nombre d’emplois : 9,5 ETP

ST-VINCENT 
Commune : St-Vincent La Châtre

Production : Bovin bio
Foncier : 14,5 ha propriété  

de TDL sur 75 ha
Nombre d’emplois : 1 ETP

PUNAULT
En cours d’acquisition

Commune : Nueil les Aubiers
Production : Bovin bio

Foncier : 70 ha
Nombre d’emplois : 1 ETP

COURCÔME
Commune : Courcôme
Production : Boulange Paysanne 
et légumes secs bio
Foncier : 10,5 ha propriété de 
TDL sur 30 ha
Nombre d’emplois : 2,5 ETP

Soutenu par plus de 500 citoyens de Poitou-Charentes et la Région, Terre de Liens a mobilisé plus de 670 000 € 
pour soutenir 6 projets depuis sa création.
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En décembre 2014, sur la petite com-
mune d’Empuré en nord Charente, 
une cinquantaine de personnes a 
chaussé les bottes et saisi les bêches 
pour planter une haie champêtre sur 
une distance de 510 m. Une action 
organisée par deux associations  
régionales : Prom’Haies et Terre de 
Liens Poitou-Charentes. 

Élèves et formateurs du Centre de 
Formation et de Promotion Agricole 
(CFPPA) de l’Oisellerie (La Couronne), 
membres de l’épicerie solidaire de 
Mansle (EIDER), bénévoles de Terre de 
Liens Poitou-Charentes, de Prom’Haies 
et citoyens locaux ; tous ont eu le 
même objectif : 850 arbres à planter, 
avec les conseils avisés d’Allan Péridy, 
technicien Prom’Haies. 

Par ailleurs, 730 mètres de haie ont 
également été plantés sur une autre 
parcelle Terre de Liens louée à Florence 
et Baldo, mais située sur la commune 
de Courcôme. Ce chantier a été réalisé 
par une entreprise et pris en charge  
inancièrement dans le cadre des com-
pensations environnementales liées au 
passage de LGV sur la commune. 
Au total c’est donc plus d’1,2 kilomètre 
de haie qui a été planté sur les par-
celles Terre de Liens. En implantant 
ces haies sur des terrains gérés, leur 
maintien est garanti. Ces plantations 
sont en effet une volonté des fermiers 
installés. De plus, une clause du bail 
rural environnemental garantira leur 
maintien par les fermiers qui succé-
deront. De nouveaux chantiers sont  
prévus en 2015 sur d’autres fermes 
Terres de Liens en Poitou-Charentes.

PLANTATION DE HAIES 

LES CITOYENS SE MOBILISENT

Contact : Cultivons La Bio-Diversité,  
cbd.pc@orange.fr, 05.49.00.76.11

Contact : Terre de Liens Poitou-Charentes, 
Pierre-Marie MOREAU,  

pm.moreau@terredeliens.org, 
05.45.67.79.46

1,2 
KM

DE HAIES PLANTÉE

La fête des cueilleurs de la biodiver-
sité 2014 s’est déroulée à Thuré, sur 
la ferme bio d’Hélène et Rodolphe 
Cornuau (ferme des Herbes folles).
Organisée par Cultivons la Biodiver-
sité, cette fête mettait à l’honneur le 
pain, avec des dégustations, la visite du 
fournil, de la boulangerie et des ani-

mations. Un marché de producteurs et 
d’artisans, des sorties nature, une cueil-
lette de maïs, une exposition des blés 
cultivés localement complétaient le 
programme.

Le public était bien au rendez-vous 
(plus de 1000 visiteurs) pour cette  
sixième édition. 

FÊTE DES CUEILLEURS DE LA BIODIVERSITÉ 

6ÈME ÉDITION 1000  
PARTICIPANTS
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VERS UNE NOUVELLE  
RÉGION POITOU-CHARENTES, 
LIMOUSIN, AQUITAINE
Ils sont nos homologues dans les régions Aquitaine et Limousin 
mais leur structuration est parfois diférentes. La fusion de nos 
régions respectives va naturellement rapprocher nos réseaux  
associatifs.
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CIRCUITS DE PROXIMITÉ

L’OBSERVATOIRE INTER-RÉGIONAL 

Plusieurs associations du réseau InPACT Poitou-Charentes et du RAD 
Limousin sont en lien via l’observatoire inter-régional des circuits de 
proximité.

Les circuits de proximité sont à la mode. On leur prête de nombreuses vertus : restaurer 
la coniance des consommateurs dans un contexte de scandales sanitaires, améliorer le 
revenu d’une profession qui décline quantitativement, lutter contre l’isolement des agri-
culteurs dans des campagnes désertiiées, limiter les transports, améliorer la fraîcheur 
des produits… À l’inverse, ils reçoivent des critiques concernant l’augmentation de la 
charge de travail, leur faible poids économique, leur diiculté à fournir la restauration 
collective, etc.

Coordonné par les laboratoires GEOLAB et Ruralités de l’université de Poitiers et de  
Limoges, l’observatoire propose de mettre en face de chacune de ces idées actuelles des 
données objectives qui constitueront des références communes dans les débats. Face à 
l’hétérogénéité des acteurs impliqués dans les Circuit de Proximité, l’observatoire permet 
aux acteurs de s’identiier et de se rencontrer. 

De la montagne à la mer, tous les systèmes agricoles sont développés en Limousin et  
Poitou-Charentes. La dimension interrégionale de l’observatoire permet donc de consti-
tuer une référence pour les circuits de proximité au-delà de ce territoire.

Le Réseau Agriculture Durable Limousin a 15 ans et est composé de 5 asso- 
ciations : Accueil Paysan, l’Association Régionale Développement de  
l’Emploi Agricole et Rural (ARDEAR), la Fédération Régionale des Centres 
d’Initiatives pour Valoriser l’Agriculture et le Milieu rural, Limousin Nature 
Environnement et Terre de Liens.

Né en 1999, le RAD Limousin regroupe 
des associations qui poursuivent un 
but commun : promouvoir l’agriculture 
durable. C’est en suivant cette ligne  
directrice que le RAD Limousin milite 
et agit :
•  pour participer au développement lo-

cal en concertation avec les acteurs 
et maintenir des actifs agricoles et 
des emplois en milieu rural

•  pour une agriculture plus autonome 
et plus solidaire qui concilie qualité 
de vie et performance économique

•  pour préserver les ressources natu-
relles et humaines en respectant la 
nature et en proposant des produits 
sains

Sont aussi présents sur la région  
Limousin : Solidarité Paysans, Agrobio 
87, Agrobio 19. 

UNE STRUCTURATION  
DIFFÉRENTE EN LIMOUSIN 

LE RÉSEAU AGRICULTURE DURABLE 

5
ASSOCIATIONS  

EN RÉSEAU
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Il n’existe pas de structuration de 
réseau associatif alternatif à l’agri-
culture conventionnelle en Aqui-
taine, cependant sont présents : 
Bio Aquitaine, la FR CIVAM, Terre  
de Liens, Accueil Paysans Pays 
Basque-Béarn, Solidarité Paysans  
et des Association de Développe-
ment de l’Emploi Agricole et Rural 
dans les départements (ADEAR).

PAS DE RÉSEAU  
RÉGIONAL MAIS 
DES ASSOCIATIONS  
ET DES PROJETS 
COLLECTIFS 

EN AQUITAINE 

Fondée en 2014 par Agro Bio Périgord, La Maison des Paysans, Terre de 
Liens et la couveuse d’entreprises BGE, l’association Pays’en Graine, en  
mutualisant les compétences de chaque structure, s’est donnée pour  
mission d’impulser et d’accompagner la création et le développement  
des Espaces Test Agricoles en Dordogne. 

Les bonnes idées mettent du temps à 
mûrir ou plus exactement, elles pros-
pèrent quand leur temps est venu. Dans 
un contexte de faillite de l’installation 
traditionnelle, où les installations hors 
du cadre familial sont croissantes, les 
Espaces Test Agricoles apportent une 
réponse pertinente à la demande de 
ces nouveaux candidats à l’installa-
tion, souvent non issus du monde rural. 
Pour ces futurs paysans, c’est une der-
nière étape de formation par la pra-
tique avant l’installation pour éviter 
un échec, une insertion dans le milieu 
agricole permettant une recherche de 
foncier, un lien avec le territoire.

Des partenariats ont été mis en place 
avec des collectivités périgourdines et 
des paysans en activité ain de mettre 
terres et outils à disposition de ces 
« paysans en graine ». A ce jour, quatre 

lieux test ont vu le jour en Dordogne et 
accueillent six entrepreneurs à l’essai 
qui testent le maraîchage, l’élevage de 
volailles et les plantes médicinales en 
vente directe. 

Ces futurs paysans bénéicient de l’ac-
compagnement de l’association par des 
formations spéciiques à leurs besoins, 
par un appui technique et même par la 
récente création d’une CUMA pour faci-
liter l’accès au matériel.
Aujourd’hui Rémy et Thomas, deux de 
ces entrepreneurs à l’essai, après deux 
années de test, vont franchir le pas et 
s’installer en 2016. Pour Pays’ En Graine, 
cette première réussite vient conirmer 
la pertinence de ce dispositif en plein 
essor, et va encourager l’essaimage des 
espaces test en Dordogne… Et Ailleurs.

Pays’en Graine : une initiative collective pour  
accompagner la création et le développement 
d’Espaces Test Agricoles en Dordogne.
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